- 12 -

B20/388


	UNION INTERNATIONALE DES TÉLÉCOMMUNICATIONS
	

	[image: image1.wmf]
	CMR-03
	CONFÉRENCE MONDIALE DES
RADIOCOMMUNICATIONS
	Document 388-F

	
	
	
	2 juillet 2003

	
	
	
	

	GENÈVE,  9 JUIN   –   4 JUILLET 2003
	

	B20
	SÉANCE PLÉNIÈRE

	VINGTIèME série de textes soumis par la
commission de rédaction à la séance plénière

	Les textes ci-après sont soumis à la séance plénière en première lecture:


	Origine
	Document
	Titre

	COM 4
	364
	ARTICLE 5

	
	
	–
numéro 5.134

	
	
	ARTICLE 25

	
	
	–
Section I

	
	
	–
Section II

	
	
	APPENDICE 3 (Rév.CMR-2000)

	
	
	–
Annexe 1

	
	
	APPENDICE 5 (Rév.CMR-2000)

	
	
	–
Tableau 5-1

	
	
	RÉSOLUTION 2 (Rév.CMR-03)

	
	
	RÉSOLUTION 4 (Rév.CMR-03)

	
	
	RÉSOLUTION 57 (CMR-2000)

	
	
	RÉSOLUTION [COM4/6] (CMR-03)

	
	
	RÉSOLUTION [COM4/11] (CMR-03)

	
	
	RÉSOLUTION [COM4/A] (CMR-03)


Annexe: 25 pages

ARTICLE  5
Attribution des bandes de fréquences

MOD
COM4/364/1
(B20/388/1)

5.134
L'utilisation des bandes 5 900-5 950 kHz, 7 300-7 350 kHz, 9 400-9 500 kHz, 11 600‑11 650 kHz, 12 050-12 100 kHz, 13 570-13 600 kHz, 13 800-13 870 kHz, 15 600-15 800 kHz, 17 480-17 550 kHz et 18 900-19 020 kHz par le service de radiodiffusion à partir du 1er avril 2007 est soumise à l'application de la procédure définie dans l'Article 12. Les administrations sont instamment priées d'utiliser ces bandes pour faciliter la mise en oeuvre d'émissions à modulation numérique conformément aux dispositions de la Résolution 517 (Rév.CMR‑03)     (CMR-03)

ARTICLE  25
Services d'amateur

Section I  –  Service d'amateur

MOD
COM4/364/2
(B20/388/2)

25.1
§ 1
Les radiocommunications entre stations d'amateur de pays différents sont permises, sauf si l'administration de l'un des pays intéressés a notifié son opposition.     (CMR‑03)
MOD
COM4/364/3
(B20/388/3)

25.2
§ 2
1)
Les transmissions entre stations d'amateur de pays différents doivent se limiter à des communications en rapport avec l'objet du service d'amateur, tel qu'il est défini au numéro 1.56 et à des remarques d'un caractère purement personnel.     (CMR‑03)
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COM4/364/4
(B20/388/4)

25.2A

1)bis
Les transmissions entre des stations d'amateur de différents pays ne doivent pas être codées en vue d'en obscurcir le sens, sauf pour les signaux de commande échangés entre des stations terriennes de commande et les stations spatiales du service d'amateur par satellite.     (CMR‑03)
MOD
COM4/364/5
(B20/388/5)

25.5
§ 3
1)
Les administrations déterminent si une personne qui souhaite obtenir une licence pour exploiter une station d'amateur doit ou non prouver qu'elle est apte à la transmission et à la réception de textes en signaux du code Morse.     (CMR‑03)
MOD
COM4/364/6
(B20/388/6)

25.6

2)
Les administrations vérifient les aptitudes opérationnelles et techniques de toute personne qui souhaite exploiter une station d'amateur. Des lignes directrices relatives aux normes sur les compétences requises sont indiquées dans la version la plus récente de la Recommandation UIT‑R M.1544.     (CMR‑03)
MOD
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25.7
§ 4
La puissance maximale des stations d'amateur est fixée par les administrations intéressées.     (CMR‑03)
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(B20/388/8)

25.8
§ 5
1)
Tous les Articles ou dispositions pertinents de la Constitution, de la Convention et du présent Règlement s'appliquent aux stations d'amateur.     (CMR‑03)
ADD
COM4/364/10
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25.9A

Les administrations sont invitées à prendre les mesures nécessaires pour autoriser les stations d'amateur à se préparer en vue de répondre aux besoins de communication pour les opérations de secours en cas de catastrophe.     (CMR‑03)
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25.9B

Une administration peut décider d'autoriser ou non une personne d'une autre administration qui a reçu une licence pour l'exploitation d'une station d'amateur à exploiter une station d'amateur, lorsque cette personne se trouve temporairement sur son territoire, sous réserve des conditions ou des restrictions qu'elle pourrait imposer.     (CMR‑03)
Section II  –  Service d'amateur par satellite

MOD
COM4/364/13
(B20/388/11)

25.11
§ 7
Les administrations autorisant des stations spatiales du service d'amateur par satellite  font en sorte que des stations terriennes de commande en nombre suffisant soient installées avant le lancement, afin de garantir que tout brouillage préjudiciable causé par des émissions d'une station du service d'amateur par satellite puisse être éliminé immédiatement (voir le numéro 22.1).     (CMR‑03)
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APPENDICE 3 (Rév.CMR-03)

Tableaux des niveaux de puissance maximaux tolérés pour 
les rayonnements non essentiels ou les rayonnements
dans le domaine des rayonnements non essentiels

(voir l'Article 3)

MOD
COM4/364/15
(B20/388/13)

1
Les sections suivantes indiquent les niveaux maximaux tolérés de certains rayonnements non désirés, en termes de puissance, comme indiqué dans les tableaux, des composantes fournies par un émetteur à la ligne de transmission de l'antenne. La Section I, qui donne les limites des rayonnements non essentiels, s'applique jusqu'au 1er janvier 2012 aux émetteurs installés le 1er janvier 2003 ou avant cette date; la Section II, qui donne les limites des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels, s'applique aux émetteurs installés après le 1er janvier 2003 et à tous les émetteurs après le 1er janvier 2012. Les dispositions du numéro 4.5 s'appliquent aux rayonnements non désirés qui ne relèvent pas des Sections I et II.

2
Aucun rayonnement non essentiel ou rayonnement dans le domaine des rayonnements non essentiels (couverts par les Sections I et II) provenant d'une partie de l'installation autre que l'antenne et sa ligne d'alimentation ne doit avoir un effet plus grand que celui qui se produirait si ce système rayonnant était alimenté à la puissance maximum tolérée sur la fréquence de cette émission.

3
Toutefois, ces niveaux ne s'appliquent pas aux radiobalises de localisation des sinistres, aux émetteurs de localisation d'urgence, aux émetteurs de secours de navire, aux émetteurs de canot de sauvetage, aux stations d'engins de sauvetage ni aux émetteurs de navire lorsqu'ils sont employés en cas de sinistre.

4
Pour des raisons techniques ou d'exploitation, des niveaux plus stricts que ceux spécifiés peuvent être appliqués pour protéger certains services dans certaines bandes de fréquences. Les niveaux appliqués pour protéger ces services, par exemple les services de sécurité et les services passifs, doivent être ceux qui ont été adoptés par la conférence mondiale des radiocommunications compétente. Des niveaux plus stricts peuvent être également fixés par accord spécifique entre les administrations concernées. En outre, il faudra peut-être accorder une attention particulière aux rayonnements non essentiels ou aux rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels provenant d'émetteurs pour la protection des services de sécurité, du service de radioastronomie et des services spatiaux utilisant des détecteurs passifs. On trouvera des renseignements sur les niveaux de brouillage préjudiciable pour le service de radioastronomie, les satellites d'exploration de la Terre et les détecteurs passifs du service de météorologie dans la dernière version de la Recommandation UIT-R SM.329.

5
Les limites applicables aux rayonnements non essentiels ou aux rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels (couverts par les Sections I et II) pour les équipements associant des techniques de radiocommunication et des techniques informatiques sont celles qui s'appliquent aux émetteurs de radiocommunication.     (CMR‑03)
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Section II – Limites des rayonnements dans le domaine des rayonnements non
essentiels applicables aux émetteurs installés après le 1er janvier 2003 et
à tous les émetteurs après le 1er janvier 2012     (CMR‑03)
Application de ces limites

7
La gamme de fréquences des mesures des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels est comprise entre 9 kHz et 110 GHz ou la deuxième harmonique si elle est plus élevée.     (CMR‑03)






8
Sauf dispositions contraires aux § 9 et 10 du présent Appendice, les niveaux des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont spécifiés dans les largeurs de bande de référence suivantes:

–
1 kHz entre 9 kHz et 150 kHz

–
10 kHz entre 150 kHz et 30 MHz

–
100 kHz entre 30 MHz et 1 GHz

–
1 MHz au-dessus de 1 GHz.     (CMR‑03)
9
La largeur de bande de référence pour tous les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels des services spatiaux devrait être de 4 kHz.     (CMR‑03)
10
Dans le cas des systèmes radar, les largeurs de bande de référence pour définir les niveaux d'émission dans le domaine des rayonnements non essentiels devraient être calculées pour chaque système particulier. Ainsi, pour les quatre types généraux de modulation d'impulsions de radar utilisés pour la radionavigation, la radiolocalisation, l'acquisition, la poursuite et d'autres fonctions de radiorepérage, les valeurs de la largeur de bande de référence sont déterminées en prenant:

(
pour un radar à fréquence fixe, sans codage des impulsions, l'inverse de la durée de l'impulsion radar, en secondes (par exemple si la durée de l'impulsion radar est 1 µs, la largeur de bande de référence est de 1/(1 µs) = 1 MHz);

(
pour un radar à fréquence fixe, pulsé, codé en phase, l'inverse de la durée des éléments de phase, en secondes (par exemple, si l'élément codé en phase a une durée de 2 µs, la largeur de bande de référence est 1/(2 µs) = 500 kHz);

(
pour un radar à modulation de fréquence (MF), la racine carrée de la quantité obtenue en divisant la largeur de bande du radar en MHz par la durée de l'impulsion, en µs (par exemple si la modulation de fréquence évolue entre 1 250 MHz et 1 280 MHz, c'est‑à‑dire dans une plage de 30 MHz, pendant l'impulsion de 10 µs, la largeur de bande de référence est de (30 MHz/10 s)1/2 = 1,73 MHz);

(
pour un radar fonctionnant avec des formes d'ondes diverses, une valeur empirique de la largeur de bande de référence pour définir les niveaux d'émission dans le domaine des rayonnements non essentiels, déterminée à partir des observations de l'émission du radar et obtenue sur la base des lignes directrices données dans la version la plus récente de la Recommandation UIT-R M.1177.

Dans le cas de radars dont la largeur de bande déterminée comme indiqué ci-dessus est supérieure à 1 MHz, on utilisera une largeur de bande de référence de 1 MHz.     (CMR‑03)
10bis
Des lignes directrices quant aux méthodes de mesure des émissions dans le domaine des rayonnements non essentiels sont données dans la version la plus récente de la Recommandation UIT-R SM.329. La méthode de la p.i.r.e. indiquée dans cette Recommandation devrait être utilisée quand il n'est pas possible de mesurer avec précision la puissance délivrée à la ligne d'alimentation de l'antenne ou quand pour des applications spécifiques, l'antenne est conçue pour présenter un affaiblissement important dans le domaine des rayonnements non essentiels. De plus, la méthode de la p.i.r.e. peut devoir être modifiée dans des cas particuliers. Des lignes directrices précises quant aux méthodes de mesure des émissions dans le domaine des rayonnements non essentiels pour les radars sont données dans la version la plus récente de la Recommandation UIT-R M.1177.
Pour améliorer la précision, la sensibilité et l'efficacité des mesures, la largeur de bande de résolution dans laquelle les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont mesurés peut être différente de la largeur de bande de référence utilisée pour la définition des niveaux de rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels.     (CMR‑03)
11
Les limites des émissions de la présente section s'appliquent à toutes les émissions, y compris les émissions harmoniques, les produits d'intermodulation, les produits de conversion de fréquence et les émissions parasites que l'on observe  aux fréquences dans le domaine des rayonnements non essentiels (voir la Fig. 1). Les parties supérieure et inférieure du domaine des rayonnements non essentiels s'étendent au-delà d'une limite définie à l'aide de l'Annexe 1.     (CMR‑03)
ADD
COM4/364/18
(B20/388/15)
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FIGURE 1
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SUP
COM4/364/19
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11bis
MOD
COM4/364/20
(B20/388/17)

11ter
Dans le cas d'un seul satellite fonctionnant avec plus d'un répéteur dans la même zone de service, et si l'on considère les limites des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels comme indiqué au § 11 du présent Appendice, les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels d'un répéteur peuvent tomber sur une fréquence à laquelle émet un deuxième répéteur, associé. Dans ces cas, le niveau des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels provenant du premier répéteur est largement dépassé par les émissions fondamentales ou par les émissions dans le domaine des émissions hors bande du deuxième répéteur. Par conséquent, les limites du présent Appendice ne devraient pas s'appliquer aux rayonnements d'un satellite qui tombent soit dans la largeur de bande nécessaire soit dans le domaine des émissions hors bande d'un autre répéteur sur le même satellite, dans la même zone de service (voir la Fig. 2).     (CMR‑03)
MOD
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Les répéteurs A, B, C et D fonctionnent sur le même satellite dans la même zone de service. Le répéteur A n'est pas tenu de respecter les limites des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels dans les gammes de fréquences ( et (, mais est tenu de les respecter dans les gammes de fréquences ( et (.     (CMR‑03)
12
Exemples d'application de la formule 43  10 log (P) pour calculer les valeurs nécessaires de l'affaiblissement

Lorsqu'ils sont exprimés en fonction de la puissance moyenne, les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels doivent être inférieurs d'au moins x dB à la puissance moyenne totale P, c'est-à-dire – x dBc. La puissance P (W) doit être mesurée dans une largeur de bande suffisamment grande pour pouvoir inclure la puissance moyenne totale. Les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont mesurés dans les largeurs de bande de référence indiquées aux § 8 à 10 du présent Appendice. La mesure de la puissance des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels ne dépend pas de la valeur de la largeur de bande nécessaire. Etant donné que la limite de puissance des rayonnements, en valeur absolue, calculée à partir de 43  10 log (P), risque de devenir trop contraignante pour des émetteurs de forte puissance, on trouvera d'autres niveaux relatifs de puissance dans le Tableau II.

Exemple 1
Un émetteur mobile terrestre, quelle que soit la largeur de bande nécessaire, doit respecter une valeur d'affaiblissement des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels de 43  10 log (P) ou une valeur de 70 dBc, la valeur la moins contraignante étant appliquée.  Les largeurs de bande de référence utilisées pour la définition des niveaux des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont définies aux § 8 à 10 du présent Appendice. En appliquant ce principe dans la gamme de fréquences comprise entre 30 MHz et 1 GHz, on obtient une largeur de bande de référence de 100 kHz.
Pour une puissance moyenne totale mesurée de 10 W:

–
Affaiblissement par rapport à la puissance moyenne totale  43  10 log (10)  53 dBc.

–
La valeur de 53 dBc est moins contraignante que la valeur de 70 dBc; on utilise donc la valeur de 53 dBc.

–
Par conséquent, les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels ne doivent pas dépasser 53 dBc dans une largeur de bande de 100 kHz ou, en niveau absolu, 
10 dBW – 53 dBc   EQ  – 43 dBW dans une largeur de bande de référence de 100 kHz.

Pour une puissance moyenne totale mesurée de 1 000 W:

–
Affaiblissement par rapport à la puissance moyenne totale  43  10 log (1 000)  73 dBc.

–
La valeur de 73 dBc est plus contraignante que la limite de 70 dBc, de sorte qu'on utilise la valeur de 70 dBc.

–
Par conséquent, les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels ne doivent pas dépasser 70 dBc dans une largeur de bande de 100 kHz ou, en niveau absolu, 
30 dBW – 70 dBc   EQ  – 40 dBW dans une largeur de bande de référence de 100 kHz.

Exemple 2
Un émetteur des services spatiaux, quelle que soit la largeur de bande nécessaire, doit respecter une valeur d'affaiblissement des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels de  EQ  43  10 log (P) ou une valeur de 60 dBc, la valeur qui est la moins contraignante étant appliquée. Pour mesurer les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels à une fréquence quelconque, la largeur de bande de référence à utiliser confor​mément à la Note 10 du Tableau II est de 4 kHz.

Pour une puissance moyenne totale mesurée de 20 W:

–
Affaiblissement par rapport à la puissance moyenne totale  43  10 log (20)  56 dBc.

–
La valeur de 56 dBc est plus contraignante que la limite de 60 dBc; on utilise donc la valeur de 56 dBc.

–
Par conséquent, les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels ne doivent pas dépasser 56 dBc dans une largeur de bande de référence de 4 kHz ou, en niveau absolu,  EQ  13 dBW – 56 dBc  ( 43 dBW dans une largeur de bande de référence de 4 kHz.     (CMR‑03)
MOD
COM4/364/22
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TABLEAU  II     (CMR‑03)
Valeurs de l'affaiblissement utilisées pour calculer les niveaux de puissance maximaux tolérés
des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels à utiliser 
avec des équipements de radiocommunication

	Catégorie de service conformément à l'Article 1 ou type d'équipement15
	Affaiblissement (dB) inférieur
à la puissance fournie à la ligne
de transmission de l'antenne

	Tous les services sauf les services cités ci-après:
	43  10 log (P) ou 70 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Services spatiaux (stations terriennes)10, 16
	43  10 log (P) ou 60 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Services spatiaux (stations spatiales)10, 17
	43  10 log (P) ou 60 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Radiorepérage14
	43  10 log (PEP) ou 60 dB, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Radiodiffusion télévisuelle11
	46  10 log (P) ou 60 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante sans dépasser le niveau absolu de puissance moyenne de 1 mW pour les stations en ondes métriques 
ou de 12 mW pour les stations en ondes décimétriques. 
Il faudra peut-être que l'affaiblissement soit plus élevé 
selon les cas

	Radiodiffusion MF
	46  10 log (P) ou 70 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante; le niveau absolu de puissance moyenne de 1 mW ne devrait pas être dépassé

	Radiodiffusion en ondes hectométriques/décamétriques
	50 dBc; le niveau absolu de puissance moyenne de 50 mW ne devrait pas être dépassé

	Emissions BLU provenant de stations mobiles12
	43 dB au-dessous de PEP

	Services d'amateur exploités au‑dessous de 30 MHz (y compris ceux utilisant la BLU)16
	43  10 log (PEP) ou 50 dB, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Services exploités au-dessous de 30 MHz, sauf services spatiaux, services de radiorepérage, de radiodiffusion, services utilisant la BLU provenant de stations mobiles et service d'amateur12
	43  10 log (X) ou 60 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante où X  PEP pour la modulation BLU et X  P pour une autre modulation

	Equipement de radiocommunication faible puissance13
	56  10 log (P) ou 40 dBc, selon la valeur qui est la moins contraignante

	Emetteurs d'urgence18
	Pas de limite


	P:
puissance moyenne, en watts, fournie à la ligne de transmission de l'antenne, conformément au numéro 1.158. En cas de transmission par salves, la puissance moyenne P et la puissance moyenne des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont mesurées à partir de la puissance dont on a établi une moyenne sur la durée de la salve.

	PEP:
puissance d'enveloppe de crête, en watts, fournie à la ligne de transmission de l'antenne, conformément au numéro 1.157.

	dBc:
décibels par rapport à la puissance de la porteuse non modulée de l'émission. En l'absence de porteuse, par exemple dans certains schémas de modulation où la porteuse n'est pas accessible aux fins de mesure, le niveau de référence équivalant à dBc est le nombre de décibels par rapport à la puissance moyenne P.

	10
Les limites de rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels applicables à tous les services spatiaux s'entendent pour une largeur de bande de référence de 4 kHz.

11
Pour les émissions télévisuelles analogiques, le niveau de la puissance moyenne est défini avec une modulation du signal vidéo particulière. Ce signal vidéo doit être choisi de façon à ce que le niveau maximal de la puissance moyenne (par exemple au niveau de suppression du signal vidéo pour les systèmes de télévision à modulation négative) soit fourni à la ligne de transmission de l'antenne.

12
Toutes les classes d'émission utilisant la BLU sont incluses dans la catégorie «BLU».

13
Dispositifs de radiocommunication de faible puissance ayant une puissance maximale en sortie de moins de 100 mW et destinés aux communications sur de courtes distances ou à des fins de commande; ces équipements ne sont en général pas soumis à des licences individuelles.

14
L'affaiblissement (dB) des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels des systèmes de radiorepérage (radars au sens du numéro 1.100) doit être déterminé pour des niveaux d'émission rayonnés et non à la ligne d'alimentation de l'antenne. Les méthodes de mesure des niveaux des rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels des radars devraient s'inspirer de la version la plus récente de la Recommandation UIT‑R M.1177.     (CMR‑03)
15
Dans certains cas de systèmes à modulation numérique (y compris la radiodiffusion numérique), de systèmes à large bande, de systèmes à modulation d'impulsions et d'émetteurs de forte puissance à bande étroite pour toutes les catégories de service, il peut être difficile de respecter les limites proches de  250% de la largeur de bande nécessaire.

16
Les stations terriennes du service d'amateur par satellite fonctionnant au-dessous de 30 MHz sont dans la catégorie de service «services d'amateur exploités au-dessous de 30 MHz (y compris ceux utilisant la BLU)».     (CMR‑2000)
17
Les stations spatiales du service de recherche spatiale destinées à fonctionner dans l'espace lointain (au sens du numéro 1.177) ne sont pas assujetties à des limites de rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels.     (CMR‑03) 
18
Radiobalise de localisation des sinistres, émetteurs de localisation d'urgence, radiobalises de localisation personnelle, répéteurs de recherche et de sauvetage, émetteurs d'urgence de navires, de canots de sauvetage, émetteurs d'engins de sauvetage et émetteurs terrestres, aéronautiques ou maritimes d'urgence.     (CMR‑2000)
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COM4/364/23
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ANNEXE 1

Détermination de la frontière entre le domaine des émissions hors bande
et le domaine des rayonnements non essentiels      (CMR‑03)
1
Sauf indications contraires stipulées ci-dessous, la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels se situe aux fréquences dont l'espacement par rapport à la fréquence centrale de l'émission est indiquée dans le Tableau 1. En général, cette frontière, de part et d'autre de la fréquence centrale, se situe à 250%, ou 2,5 BN, de la largeur de bande nécessaire, comme indiqué dans le Tableau 1. Pour la plupart des systèmes, la fréquence centrale de l'émission correspond au centre de la largeur de bande nécessaire. Dans le cas d'émetteurs ou de répéteurs multicanaux ou multiporteuses, pour lesquels plusieurs porteuses peuvent être émises simultanément depuis un amplificateur de sortie finale ou une antenne active, la fréquence centrale de l'émission est prise comme étant située au centre de la largeur de bande à (3 dB de l'émetteur ou du répéteur, et la largeur de bande de l'émetteur ou du répéteur est utilisée en lieu et place de la largeur de bande nécessaire pour déterminer la frontière. Pour les systèmes à satellites multiporteuses, on pourra utiliser, selon qu'il conviendra, les lignes directrices sur la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels données dans la version la plus récente de la Recommandation UIT-R SM.1541. Pour certains systèmes, les rayonnements non désirés sont définis par rapport à la largeur de bande de canal ou à l'espacement des canaux. Ces paramètres peuvent être utilisés en lieu et place de la largeur de bande nécessaire indiquée dans le Tableau 1, à condition qu'ils soient définis dans les Recommandations de l'UIT-R.

TABLEAU 1

Valeurs de l'espacement en fréquence entre la fréquence centrale 
et la frontière du domaine des rayonnements non essentiels

	Gamme de fréquences
	Cas des systèmes 
à bande étroite 
	Espacement
normal
	Cas large bande

	
	pour BN <
	Espacement
	
	pour BN >
	Espacement

	9 kHz < fc ( 150 kHz
	250 Hz
	625 Hz
	2,5 BN
	10 kHz
	1,5 BN + 10 kHz

	150 kHz < fc ( 30 MHz
	4 kHz
	10 kHz
	2,5 BN
	100 kHz
	1,5 BN + 100 kHz

	30 MHz < fc ( 1 GHz
	25 kHz
	62,5 kHz
	2,5 BN
	10 MHz
	1,5 BN + 10 MHz

	1 GHz < fc ( 3 GHz
	100 kHz
	250 kHz
	2,5 BN
	50 MHz
	1,5 BN + 50 MHz

	3 GHz < fc ( 10 GHz
	100 kHz
	250 kHz
	2,5 BN
	100 MHz
	1,5 BN + 100 MHz

	10 GHz < fc ( 15 GHz
	300 kHz
	750 kHz
	2,5 BN
	250 MHz
	1,5 BN + 250 MHz

	15 GHz < fc ( 26 GHz
	500 kHz
	1,25 MHz
	2,5 BN
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	fc > 26 GHz
	1 MHz
	2,5 MHz
	2,5 BN
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	NOTE ( Dans le Tableau 1, fc est la fréquence centrale de l'émission et BN est la largeur de bande nécessaire. Si la bande de fréquences assignée des émissions s'étend sur deux gammes de fréquences, on utilisera alors, pour déterminer la frontière, les valeurs correspondant à la gamme de fréquences supérieure.


Exemple 1: La largeur de bande nécessaire d'une émission à 26 MHz est de 1,8 kHz. Etant donné que BN est inférieure à 4 kHz, l'espacement minimal de 10 kHz s'applique. Le domaine des rayonnements non essentiels commence à 10 kHz de part et d'autre du centre de la largeur de bande nécessaire.

Exemple 2: La largeur de bande nécessaire d'une émission à 8 GHz est de 200 MHz. Etant donné que le cas «large bande» s'applique pour BN > 100 MHz à cette fréquence, le domaine des rayonnements non essentiels commence à 1,5 ( 200 MHz + 100 MHz = 400 MHz de part et d'autre du centre de la largeur de bande nécessaire. Si l'on applique la formule générale concernant l'espacement, le domaine des émissions hors bande serait étendu à 2,5 ( 200 MHz = 500 MHz de part et d'autre de la fréquence centrale.

2
Les Tableaux 2 et 3 donnent les exceptions au Tableau 1 respectivement pour le cas «bande étroite»" et le cas «large bande», applicables à certains systèmes ou services et certaines bandes de fréquences.

TABLEAU 2

Variantes du cas «bande étroite» pour certains systèmes ou services
et certaines bandes de fréquences 

	Système ou service
	Gamme de fréquences
	Cas bande étroite

	
	
	pour BN <
(kHz)
	Espacement 
(kHz)

	Service fixe
	14 kHz-1,5 MHz
	20
	50(1)

	
	1,5-30 MHz
	PT ( 50 W
	30
	75(2)

	
	
	PT > 50 W
	80
	200(2)

	(1)
La valeur de l'espacement est fondée sur l'hypothèse que la valeur maximale de la largeur de bande nécessaire est d'environ 3 kHz pour la gamme de fréquences 14 kHz-1,5 MHz. L'espacement de 50 kHz est extrêmement grand par rapport à la largeur de bande nécessaire parce que les rayonnements non désirés d'émetteurs de grande puissance lorsqu'ils sont modulés doivent être inférieurs à la limite des rayonnements non essentiels (70 dBc), à la frontière entre les domaines des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels.

(2)
PT représente la puissance de l'émetteur. Les valeurs d'espacement sont fondées sur l'hypothèse que la valeur maximale de la largeur de bande nécessaire est d'environ 12 kHz pour la gamme de fréquences 1,5-30 MHz. L'espacement de 200 kHz pour PT  50 W est extrêmement grand par rapport à la largeur de bande nécessaire parce que les rayonnements non désirés d'émetteurs de grande puissance lorsqu'ils sont modulés doivent être inférieurs à la limite des rayonnements non essentiels (70 dBc), à la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels. Par ailleurs, si les futurs systèmes du service fixe fonctionnant dans cette gamme de fréquences ont besoin d'une largeur de bande supérieure à 12 kHz, il faudra peut‑être revoir cet espacement de 200 kHz. 


TABLEAU 3

Variantes du cas «large bande» pour certains systèmes ou services 
et certaines bandes de fréquences

	Système ou service
	Gamme de fréquences
	Cas large bande

	
	
	pour BN >
	Espacement

	Service fixe
	14-150 kHz
	20 kHz
	1,5 BN + 20 kHz

	Service fixe par satellite
	3,4-4,2 GHz
	250 MHz
	1,5 BN + 250 MHz

	Service fixe par satellite
	5,725-6,725 GHz
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	Service fixe par satellite
	7,25-7,75 GHz et 7,9-8,4 GHz
	250 MHz
	1,5 BN + 250 MHz

	Service fixe par satellite
	10,7-12,75 GHz
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	Service de radiodiffusion par satellite
	11,7-12,75 GHz
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	Service fixe par satellite
	12,75-13,25 GHz
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz

	Service fixe par satellite
	13,75-14,8 GHz
	500 MHz
	1,5 BN + 500 MHz


3
Pour les radars primaires, la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels se situe à la fréquence à laquelle les limites du domaine des émissions hors bande spécifiées dans les Recommandations de l'UIT-R applicables sont égales à la limite du domaine des rayonnements non essentiels définie dans le Tableau II de l'Appendice 3. On trouvera dans la version la plus récente de la Recommandation UIT-R SM.1541 d'autres indications sur la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels pour les radars primaires.

APPENDICE  5  (Rév.CMR-03)

Identification des administrations avec lesquelles la coordination doit être effectuée 
ou un accord recherché au titre des dispositions de l'Article 9
MOD
COM4/364/24 
(B20/388/21)
TABLEau  5-1 (suite)

	Référence de
l'Article 9
	Cas
	Bandes de fréquences 
(et Région) du service pour lequel la coordination est recherchée
	Seuil/condition
	Méthode de calcul
	Observations

	...
	
	
	
	
	

	Numéro 9.14
Non OSG/
de Terre, OSG/
de Terre
	Station spatiale d'un réseau à satellite dans les bandes de fréquences pour lesquelles un renvoi fait référence au numéro 9.11A ou au numéro 9.14, par rapport à des stations de services de Terre lorsque le ou les seuils sont dépassés
	1)
Bandes de fréquences pour lesquelles un renvoi fait référence au numéro 9.11A; ou
2)
11,7-12,2 GHz (SFS OSG en Région 2)
	1)
Voir le § 1 de l'Annexe 1 du présent Appendice; ou
2)
dans la bande 11,7-12,2 GHz (SFS OSG en Région 2):
–124 dB(W/(m2 · MHz)) pour
0° (  ( 5(
–124  0,5 (– 5) dB(W/(m2 · MHz))
pour 5° <  ( 25
–114 dB(W/(m2 · MHz)) pour  > 25
où  est l'angle d'arrivée de l'onde au‑dessus du plan horizontal (degrés)
	1)
Voir le § 1 de l'Annexe 1 du présent Appendice
	

	...
	
	
	
	
	


MOD
COM4/364/25 
(B20/388/22)
RÉSOLUTION  2  (Rév.CMR-03)
Relative à l'utilisation équitable par tous les pays, avec égalité de droits, de l'orbite des satellites géostationnaires et d'autres orbites de satellites et des bandes de fréquences attribuées aux services de radiocommunication spatiale
La Conférence mondiale des radiocommunications (Genève, 2003),

considérant

que tous les pays ont les mêmes droits d'utiliser les fréquences radioélectriques attribuées aux différents services de radiocommunication spatiale ainsi que, pour ces services, l'orbite des satellites géostationnaires et d'autres orbites de satellites,

tenant compte du fait

que le spectre des fréquences radioélectriques, l'orbite des satellites géostationnaires et d'autres orbites de satellites constituent des ressources naturelles limitées et qu'il convient de les utiliser de la manière la plus efficace et économique possible,



décide

1
que l'enregistrement au Bureau des radiocommunications des assignations de fréquence pour les services de radiocommunication spatiale et l'utilisation de ces assignations ne confèrent aucune priorité permanente à tel ou tel pays ou groupe de pays et ne font en aucun cas obstacle à la création de systèmes spatiaux par d'autres pays;

2
qu'en conséquence, un pays ou groupe de pays au nom duquel des assignations de fréquence ont été enregistrées par le Bureau pour ses services de radiocommunication spatiale doit prendre toutes les mesures concrètes pour faciliter l'utilisation de nouveaux systèmes spatiaux par d'autres pays ou groupes de pays, en particulier les pays en développement ou les pays les moins avancés qui le désirent;

3
que les administrations et le Bureau des radiocommunications doivent tenir compte des dispositions contenues dans les § 1 et 2 du décide de la présente Résolution.

MOD
COM4/364/26 
(B20/388/23)
RÉSOLUTION  4  (Rév.CMR-03)

Durée de validité des assignations de fréquence aux stations spatiales
utilisant l'orbite des satellites géostationnaires
et d'autres orbites de satellites1
La Conférence mondiale des radiocommunications (Genève,2003),

considérant

a)
qu'il est nécessaire d'utiliser de façon rationnelle et efficace le spectre des fréquences et l'orbite des satellites géostationnaires et qu'il convient de prendre en considération les dispositions de la Résolution 2 (Rév.CMR-03) relative à l'utilisation par tous les pays, avec égalité de droits [et équité d'accès], des bandes de fréquences et des orbites de satellites [associées] attribuées aux services de radiocommunication spatiale;

b)
que la limitation de la durée de validité des assignations de fréquence aux stations spatiales utilisant l'orbite des satellites géostationnaires et d'autres orbites de satellites relève d'une notion qui permettrait de se rapprocher des objectifs susmentionnés;

c)
que l'amortissement des investissements considérables effectués pour le développement des radiocommunications spatiales, constitue une charge lourde pour toutes les administrations et que ces investissements doivent être étalés sur une période prédéterminée [et réaliste];

d)
que tout doit être mis en oeuvre pour inciter les administrations qui en ont la possibilité à développer des techniques destinées à améliorer l'utilisation du spectre des fréquences, de l'orbite des satellites géostationnaires et d'autres orbites de satellites en vue d'accroître la masse des moyens de radiocommunication mis à la disposition de la communauté mondiale;

e)
qu'une procédure permettant de tirer des enseignements de l'application de la nouvelle notion de notification de la durée de validité d'une assignation dans les radiocommunications spatiales a été mise en place à titre expérimental par la CAMR-79 et utilisée par le Bureau et les administrations depuis, mais qu'il n'est pas possible d'imposer aux administrations une durée fixée réglementairement et identique dans tous les cas;
f)
qu'il faut laisser le soin aux administrations de proposer elles-mêmes cette durée de validité en fonction de leurs besoins [de service opérationnel] et de l'intérêt général, [mais que cette durée doit tenir compte, entre autres choses, de la durée d'exploitation des systèmes à satellites, y compris des stations spatiales et des stations terriennes et du type de service fourni,]
 
décide

1
qu'en attendant que cette Résolution soit examinée par la prochaine conférence mondiale des radiocommunications compétente, les assignations de fréquence à des stations de radiocommunication spatiale situées sur l'orbite des satellites géostationnaires et sur d'autres orbites de satellites seront traitées comme suit:

1.1
une assignation de fréquence à une station spatiale2 [] est réputée être abandonnée définitivement au-delà de la durée de fonction​nement indiquée sur la fiche de notification, comptée à partir de la date de la mise en service de cette assignation. Cette période est limitée à celle pour laquelle le réseau à satellite a été conçu. Le Bureau des radiocommunications invite alors l'administration notificatrice à procéder à l'annulation de cette assignation. Si, dans un délai de trois mois suivant l'expiration de cette durée de fonctionnement, le Bureau n'a pas reçu de réponse, il insère un symbole dans la colonne Observations du Fichier de référence indiquant que l'assignation n'est pas conforme à la présente Résolution;

1.2
si une administration notificatrice, qui souhaite prolonger la durée de fonctionnement indiquée initialement sur la fiche de notification d'une assignation de fréquence à une station spatiale2 existante, en informe le Bureau plus de trois ans avant la fin de la durée en question et si toutes les autres caractéristiques fondamentales de cette assignation restent inchangées, le Bureau modifie conformément à la demande la durée de fonctionnement initialement inscrite au Fichier de référence et publie cette information dans une Section spéciale de la Circulaire internationale d'informations sur les fréquences du Bureau des radiocommunications (BR IFIC);

1.3
si trois ans au moins avant la fin de la durée de fonctionnement inscrite au Fichier de référence d'une assignation de fréquence à une station spatiale2 existante, une administration entreprend la procédure de coordination prévue au numéro 9.7 pour la mise en service d'une nouvelle station spatiale utilisant la même fréquence assignée et la même position orbitale mais avec des caractéristiques techniques différentes et si le Bureau conclut après la notification que la nouvelle assignation est conforme aux dispositions du numéro 11.31 et qu'elle n'accroît pas par rapport à l'assignation antérieure la probabilité de brouillage au détriment d'une assignation de fréquence figurant dans le Fichier de référence ou dans la procédure de coordination, la nouvelle assignation reçoit une conclusion favorable et est inscrite au Fichier de référence;

1.4
une administration notificatrice qui souhaite apporter une modification aux caractéristiques fondamentales d'une assignation de fréquence à une station spatiale2 inscrite au Fichier de référence, doit, dans tous les cas autres que ceux prévus aux § 1.2 et 1.3, entreprendre la procédure correspondant à cette modification selon les dispositions des numéros 11.43A à 11.46;

2
que, pour l'application des dispositions du point 1.1 du décide ci-dessus, les renseignements relatifs à la durée de validité des assignations de fréquence aux stations spatiales doivent être notifiés en plus des renseignements figurant dans l'Appendice 4 du Règlement des radiocommunications;

3
que l'application de la présente Résolution ne préjugera en aucune manière des décisions des futures conférences des radiocommunications;
4
que la durée de validité des assignations de fréquence à des stations spatiales utilisant l'orbite des satellites géostationnaires ou d'autres orbites de satellites ne dépassera pas [20/30] ans,
invite la CMR‑07
à prendre connaissance des résultats découlant de la mise en application de la présente Résolution et à prendre les mesures appropriées,

charge le Secrétaire général

de porter la présente Résolution à la connaissance du Conseil.

MOD
COM4/364/27 
(B20/388/24)
RÉSOLUTION  57  (CMR-2000)

Modification des prescriptions relatives à la mise en service et à la procédure administrative de diligence due1 du fait de modifications 
des attributions au-dessus de 71 GHz

Note à la Commission de rédaction: ne pas modifier cette Résolution; ajouter simplement la Note 1 au titre.

ADD
COM4/364/28 
(B20/388/25)
_______________

1  La CMR-03 a examiné cette Résolution et a décidé de supprimer le point 6 du décide.

ADD
COM4/364/29 
(B20/388/26)
RÉSOLUTION  [COM4/6]  (CMR‑03)

Application de l'Article 22 du Règlement des radiocommunications pour la protection des réseaux à satellite géostationnaire du service fixe par satellite 
et du service de radiodiffusion par satellite vis‑à‑vis des systèmes 
à satellites non géostationnaires du service fixe par satellite

La Conférence mondiale des radiocommunications (Genève, 2003),

considérant

a)
que la CMR-2000 a adopté dans l'Article 22 des limites pour une seule source de brouillage applicables aux systèmes à satellites non géostationnaires (non OSG) du service fixe par satellite (SFS) dans certaines parties de la gamme de fréquences 10,7‑30 GHz, pour protéger les réseaux à satellite géostationnaire (OSG) fonctionnant dans les mêmes bandes de fréquences;

b)
que, compte tenu des numéros 22.5H et 22.5I, tout dépassement des limites visées au considérant a) par un système non OSG du SFS auquel ces limites s'appliquent sans l'accord des administrations concernées constitue une violation des obligations au titre du numéro 22.2;

c)
que l'UIT‑R a élaboré la Recommandation UIT‑R S.1503 qui contient une description fonctionnelle à utiliser pour la mise au point d'outils logiciels permettant de déterminer si les réseaux non OSG du SFS respectent les limites spécifiées dans l'Article 22;

d)
que le Bureau ne dispose actuellement d'aucun outil logiciel pour les examens d'epfd;
e)
que le Bureau a publié les Lettres circulaires CR/176 et CR/182, conformément à la Résolution 59 (CMR‑2000), dans lesquelles il demande des renseignements supplémentaires relatifs aux systèmes non OSG, afin d'examiner si ces systèmes respectent les limites d'epfd contenues dans l'Article 22;
f)
qu'en l'absence de logiciel de validation des limites d'epfd, le Bureau a demandé que les administrations notificatrices s'engagent à respecter les limites d'epfd indiquées dans les Tableaux 22-1A, 22-1B, 22-1C, 22‑1D, 22-1E, 22-2 et 22-3 et que moyennant ces engagements, le Bureau formule une conclusion favorable conditionnelle pour le système concerné;
g)
que le Bureau n'est pas en mesure de s'acquitter de ses fonctions en ce qui concerne les numéros 9.7A et 9.7B, faute de logiciel de validation des limites d'epfd;
h)
que, lors de l'examen conformément aux numéros [9.35 et]* 11.31, le Bureau examine les systèmes à satellites non OSG du SFS pour vérifier qu'ils respectent les limites d'epfd pour une seule source de brouillage indiquées dans les Tableaux 22‑1A, 22-1B, 22-1C, 22-1D, 22‑1E, 22-2 et 22-3,

décide

1
que, étant donné que le Bureau n'est pas en mesure d'examiner les systèmes non OSG du SFS assujettis aux dispositions des numéros 22.5C, 22.5D et 22.5F en application du [des] numéro[s] [9.35 et/ou]*11.31, l'administration notificatrice doit, lorsqu'elle communique les renseignements soumis en application des numéros 9.30 et 11.15, s'engager auprès du Bureau à faire en sorte que le système non OSG du SFS respecte les limites indiquées dans les Tableaux 22‑1A, 22-1B, 22-1C, 22-1D, 22-1E, 22-2 et 22-3;

2
que le Bureau doit formuler une conclusion favorable conditionnelle conformément au numéro 9.35 ou une conclusion favorable avec une date de réexamen conformément au numéro 11.31 en ce qui concerne les limites indiquées dans les Tableaux 22-1A, 22-1B, 22-1C, 22‑1D, 22-1E, 22-2 et 22‑3, si le point 1 du décide est respecté, faute de quoi le système non OSG du SFS fera l'objet d'une conclusion défavorable définitive;

3
que, si une administration estime qu'un système non OSG du SFS pour lequel l'engagement dont il est question au point 1 du décide a été pris risque de dépasser les limites indiquées dans les Tableaux 22-1A, 22‑1B, 22-1C, 22-1D, 22-1E, 22-2 et 22-3, elle peut demander à l'administration notificatrice des renseignements supplémentaires concernant le respect des limites précitées, auquel cas les deux administrations doivent coopérer à la solution des difficultés éventuelles problèmes, avec l'assistance du Bureau si l'une des deux le demande, et peuvent échanger tout renseignement pertinent supplémentaire disponible;

4
que le Bureau doit déterminer les conditions régissant la coordination entre les stations terriennes OSG du SFS et les systèmes non OSG du SFS conformément aux numéros 9.7A et 9.7B sur la base du chevauchement des largeurs de bande, du gain d'antenne isotrope maximal de la station terrienne, du SFS OSG, du facteur G/T et de la largeur de bande d'émission;

5
que la présente Résolution ne sera plus applicable lorsque le Bureau aura informé toutes les administrations par Lettre circulaire que le logiciel de validation des limites d'epfd est disponible et qu'il est en mesure de vérifier le respect des limites indiquées dans les Tableaux 22‑1A, 22-1B, 22-1C, 22-1D, 22-1E, 22-2 et 22‑3 et de déterminer les conditions régissant la coordination conformément aux numéros 9.7A et 9.7B,

décide en outre

que les dispositions du Règlement des radiocommunications qui ont été amendées par la présente Conférence et dont il est fait mention dans le décide ci-dessus s'appliqueront, à titre provisoire, à compter du 5 juillet 2003.
charge le Directeur du Bureau des radiocommunications

1
d'encourager les administrations à élaborer le logiciel de validation des limites d'epfd;

2
de revoir, une fois que le logiciel de validation des limites d'epfd sera disponible, les conclusions qu'il aura formulées conformément au[x] numéro[s] [9.35 et/ou]* 11.31;

3
de revoir, une fois que le logiciel de validation des limites d'epfd sera disponible, les conditions régissant la coordination conformément aux numéros 9.7A et 9.7B.

ADD
COM4/364/30 
(B20/388/27) 

RÉSOLUTION  [com4/11]  (CMR-03)

Identification de bandes de fréquences additionnelles pour le service de 
radiodiffusion dans les bandes d'ondes décamétriques

La Conférence mondiale des radiocommunications (Genève, 2003),

considérant 

a)
que les bandes de fréquences attribuées au service de radiodiffusion entre 4 MHz et 10 MHz représentent environ 25% de l'ensemble des bandes attribuées à la radiodiffusion à ondes décamétriques;

b)
que la CAMR-79 a attribué 125 kHz supplémentaires de spectre au service de radiodiffusion au-dessous de 10 MHz (9 775-9 900 kHz);

c)
que la CAMR-92 a attribué 200 kHz supplémentaires au service de radiodiffusion, soit 100 kHz au voisinage de 9 MHz, 50 kHz au voisinage de 7 MHz et 50 kHz au voisinage de 6 MHz et que ces bandes additionnelles à ondes décamétriques seront disponibles pour le service de radiodiffusion à partir du 1er avril 2007;

d)
que l'ordre du jour de la [CMR-07] comprend la révision des attributions aux services dans les bandes d'ondes décamétriques;

e)
que les résultats de la coordination au titre de l'Article 12 font apparaître que les bandes attribuées au service de radiodiffusion au-dessous de 10 MHz sont encombrées, même lorsque l'activité solaire est intense, un peu plus de la moitié seulement des besoins de radiodiffusion étant satisfaits;

f)
qu'au cours de périodes récentes de l'horaire saisonnier, les statistiques faites par l'UIT‑R pour les émissions analogiques montrent que, dans les bandes au-dessous de 10 MHz, environ 250 kHz de spectre additionnel sont nécessaires pour éviter les collisions dans le même canal et jusqu'à 800 kHz pour éviter les collisions aussi bien dans le même canal que dans le canal adjacent;

g)
que la mise en oeuvre et le développement des nouvelles techniques numériques qui améliorent l'utilisation et l'efficacité du spectre, ne peuvent pas résoudre totalement les problèmes d'encombrement actuels;

h)
que de nombreuses administrations continuent à utiliser les bandes d'ondes décamétriques pour d'autres services, y compris pour les communications fixes et mobiles;

i)
que la CMR-03 a pris des décisions concernant l'utilisation de certaines parties de la bande [7 100‑7 550 kHz] en vue de leur utilisation par la radiodiffusion à ondes décamétriques,

reconnaissant

que l'utilisation des bandes spécifiques pour la radiodiffusion dans la zone tropicale indiquées dans le numéro 23.6 doit se faire conformément au renvoi 5.113,

notant

que des études de l'UIT-R ont permis d'identifier les bandes préférées suivantes, à partir desquelles des attributions suffisantes pourraient être faites au service de radiodiffusion:

4 500-4 650 kHz

5 060-5 250 kHz 

5 840-5 900 kHz

7 450-7 650 kHz
9 290-9 400 kHz

9 900-9 940 kHz,
notant en outre

qu'il faut procéder à des études supplémentaires sur la possibilité d'attribuer les bandes identifiées dans le notant ci-dessus ou toute autre bande entre 4 et 10 MHz dont l'attribution au service de radiodiffusion pourrait être envisagée,

décide d'inviter l'UIT-R

1
à mener des études sur cette question, en particulier concernant les bandes identifiées dans le notant ci-dessus, en tenant compte des facteurs techniques, opérationnels, économiques et d'autres facteurs pertinents, y compris les dispositions transitoires appropriées et la manière dont la mise en oeuvre des émissions numériques influera sur les besoins de radiodiffusion à ondes décamétriques et la manière dont ces réattributions influeront sur les autres services qui utilisent ces bandes;

2
à porter les résultats de ces études à l'attention de la [CMR-07],

décide en outre d'inviter la [CMR-07]

à prendre, si nécessaire, des décisions concernant les besoins de spectre additionnels voulus pour le service de radiodiffusion, compte tenu des intérêts de tous les services susceptibles d'être affectés,

invite les administrations

à participer activement aux études susmentionnées en soumettant des contributions à l'UIT-R.

ADD
COM4/364/31 
(B20/388/28)
RecommandatiON  [com4/A]  (CMR-03)

Etude de la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine 
des rayonnements non essentiels applicable aux radars primaires 
utilisant des magnétrons

La Conférence mondiale des radiocommunications (Genève, 2003),

considérant

a)
que l'objectif principal de l'Appendice 3 du Règlement des radiocommunications (RR) est de spécifier le niveau maximal toléré des rayonnements non désirés dans le domaine des rayonnements non essentiels;

b)
que le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels d'une émission sont définis dans l'Article 1 du RR;

c)
que la Recommandation UIT-R SM.1541 définit la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels pour les radars primaires et que cette frontière est déterminée par le gabarit d'émission fondé sur la largeur de bande à –40 dB;

d)
qu'il est fait mention de la Recommandation UIT-R SM.1541 dans l'Appendice 3;

e)
que la méthode de mesure des rayonnements non désirés des radars est décrite dans la Recommandation UIT-R M.1177,

reconnaissant

a)
qu'il est indiqué au § 3.3 de l'Annexe 1 de la Recommandation UIT-R SM.1539-1 que la spécification de la frontière entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels des radars primaires fait actuellement l'objet d'études à l'UIT-R et qu'il serait utile que ces études soient achevées avant la prochaine Assemblée des radiocommunications;

b)
qu'il est possible que les valeurs calculées pour la largeur de bande à –40 dB associées aux rayonnements non désirés des radars primaires utilisant des magnétrons sous-estiment la largeur de bande réelle, 

recommande

1
que l'UIT‑R étudie les méthodes de calcul concernant la largeur de bande à –40 dB nécessaires pour déterminer la frontière entre le domaine des rayonnements non essentiels et le domaine des émissions hors bande des radars primaires utilisant des magnétrons;

2
que l'UIT‑R élabore des méthodes de mesure améliorées pour les rayonnements non désirés des radars primaires utilisant des magnétrons,

invite les administrations

à participer activement aux études précitées en soumettant des contributions à l'UIT-R.

______________







� 	Les rayonnements dans le domaine des rayonnements non essentiels sont les rayonnements non désirés observés aux fréquences à l'intérieur du domaine des rayonnements non essentiels.


1 	La CMR-97 a apporté des modifications de forme à la présente Résolution.


1	La présente Résolution ne s'applique pas aux bandes de fréquences couvertes par le Plan d'allotissement contenu à dans l'Appendice 30B.


2	L'expression «station spatiale» peut s'appliquer à plusieurs satellites, à condition qu'un seul satellite soit en fonctionnement à un moment quelconque et que les stations installées à bord des satellites successifs aient des caractéristiques fondamentales identiques.


* Note rédactionnelle  – Le texte et les [ ] devraient être revus après que la CMR-03 aura examiné le numéro 9.35.


* 	Note rédactionnelle  – Le texte et les [ ] devraient être revus après que la CMR-03 aura examiné le numéro 9.35.
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